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« Nous avons vu son astre à l’Orient » Mt (2,2) : Nous, ce sont les Rois Mages en qui les 
commentateurs voient un symbole de la diversité des peuples connus à cette époque, et 
un signe de l’universalité de l’appel divin. Ils voient aussi, dans leur quête ardente du roi 
nouveau-né, la faim de vérité, de bonté et de beauté qu’éprouve l’humanité. Depuis le 
début de la création, les hommes ont aspiré à connaître Dieu pour lui rendre hommage. 
L’étoile annonce l’Enfant divin, né dans la plénitude des temps…  mystère de l’Incarna-
tion qui ouvre au Salut de Dieu tant attendu.

Les Mages nous révèlent l’unité entre toutes les nations voulue par Dieu. Aujourd’hui, 
les chrétiens sont appelés à être un signe pour le monde que Dieu a créé, afin de réaliser 
cette unité qu’Il désire. Avec leurs diversités culturelles, ethniques et linguistiques, les 
chrétiens partagent une même recherche du Christ et le désir commun de l’adorer. Cette 
recherche de l’unité visible transforme le peuple de Dieu en une étoile nouvelle pour 
guider les êtres vers le Christ.

« Nous avons vu son astre à l’Orient » Mt (2,2) : C’est au Moyen-Orient que la Parole de 
Dieu s’est enracinée et a porté ses fruits : les apôtres se sont mis en route pour proclamer 
l’Évangile jusqu’aux extrémités du monde, cette terre a donné le jour à des milliers de 
martyrs et de témoins du Christ. Pourtant, le récit des Mages, avec le terrible massacre 
des Innocents, fait écho à la longue histoire tourmentée et au présent difficile du Moyen-
Orient, notamment depuis la Nakba palestinienne (l’exode de la population arabe de 
Palestine pendant la guerre de 1948), qui a inauguré une série de guerres et de révolu-
tions sanglantes, ainsi que la montée de l’extrémisme religieux. Aujourd’hui, beaucoup 
de chrétiens sont contraints de chercher ailleurs une vie plus sûre et la présence du chris-
tianisme au Moyen-Orient est de plus en plus menacée.

La proposition est faite, cette année, par le conseil  
des Églises du Moyen-Orient. Deux remarques préalables : 

 les textes, les méditations, les prières proposées témoignent de ce christianisme 
oriental, dont la pensée avance par cercles concentriques. Elle mêle la nécessaire 
humilité devant la grandeur du don reçu de Dieu à une expression, parfois très 
construite théologiquement, au service de la proclamation de la grandeur du Dieu 
Trine et du salut offert en Jésus-Christ, pour la joie du monde. Laissons-nous bercer, 
éduquer même, par ce rythme, un peu déroutant pour nos mentalités cartésiennes 
et « romaines ».

 le texte de Matthieu est à recevoir des mains de nos frères pour qui chaque verset 
trouve une actualisation très concrète, celle de leur quotidien si tourmenté, si incer-
tain. Et si la proposition était tout simplement à accueillir comme on recueille, avec 
gratitude et respect, la parole pleine de sagesse de nos anciens… car les chrétiens 
orientaux sont les témoins du christianisme naissant, notre patrimoine commun.

Nous avons vu se lever son étoile en Orient…



« Hérode fut troublé et tout Jérusalem avec lui » (Mt2, 3) : Les Mages s’attendaient à 
trouver dans cette ville royale le roi nouveau-né révélé par l’étoile. Mais, les Écritures ra-
content qu’au lieu d’exulter de joie devant cette naissance, toute la ville de Jérusalem 
est en tumulte… comme elle l’est encore aujourd’hui. Plus de paix pour Jérusalem, la 
ville où toute l’humanité fut pourtant sauvée et rachetée ! Chaque bord en revendique 
la propriété, sans respect pour les autres habitants, et pour la paix de la cité. Dans la ville 
des rois, où Jésus entra triomphant, acclamé comme un roi, (Lc 19, 28-44), même la prière 
fait l’objet de mesures politiques et militaires.

« Et voici que l’astre(…) avançait devant eux »  (Mt2, 9) : De nos jours plus que jamais, le 
Moyen-Orient a besoin de l’étoile de Bethléem, signe que Dieu marche avec son peuple, 
ressent sa douleur, entend ses cris et lui montre sa fidélité et sa compassion. Cheminer 
dans la foi, c’est marcher avec Dieu qui veille toujours sur son peuple et qui nous guide 
sur le sentier tortueux de l’histoire et de la vie.

Où est l’étoile qui mène à Lui ? C’est aux Chrétiens de devenir l’étoile qui éclaire le chemin 
menant au Christ, lumière du monde et signe de la présence fidèle de Dieu auprès de son 
peuple. Nos divisions confessionnelles estompent la lumière du témoignage chrétien et 
assombrissent le chemin vers le Christ. Des chrétiens unis, heureux d’échanger leurs cha-
rismes, deviennent un signe de l’unité que Dieu désire pour toute sa création.

Les chrétiens du Moyen-Orient sont conscients que le monde partage une grande partie 
de leurs souffrances et de leurs difficultés : pandémie mondiale de COVID-19, crise éco-
nomique qu’elle génère, échec des structures politiques, économiques et sociales à pro-
téger les plus faibles… Ils veulent aussi rappeler que, comme le fit l’étoile pour les Mages, 
l’Esprit de Dieu, toujours, nous précède et nous guide sur nos chemins. 

« Ils retournèrent chez eux par un autre chemin » (Mt2, 12) : Nous aussi, nous avons à 
retourner vers nos vies, nos églises et notre monde par de nouveaux chemins. Dans un 
monde instable et en mutation, les chrétiens doivent rester aussi constants et déterminés 
que les constellations et les planètes qui scintillent. Mais concrètement, qu’est-ce que 
cela signifie ? Servir l’Évangile aujourd’hui exige de s’engager ensemble dans la défense 
de la dignité humaine, en particulier des plus pauvres, des plus faibles, des exclus, de 
ceux qui souffrent et qui sont déplacés. Cela signifie que les Chrétiens et leurs églises 
doivent agir de manière transparente et responsable dans leurs relations avec le monde 
et entre elles. Les églises sont appelées à travailler ensemble pour que les jeunes puissent 
construire un avenir en accord avec le cœur de Dieu, un avenir dans lequel tous les êtres 
humains pourront connaître la vie, la paix, la justice et l’amour. Ce nouveau chemin pour 
les Chrétiens et leurs églises est celui de l’unité visible qu’il nous faut rechercher avec cou-
rage et audace, au prix de sacrifices, afin que, jour après jour, advienne le règne de Dieu.

Pour les chrétiens du Moyen-Orient, c’est l’Épiphanie (et non Noël comme en Occi-
dent) qui est la fête principale, la plus ancienne aussi, lorsqu’à Bethléem et au Jour-
dain (Mt 4,17) le salut de Dieu est révélé aux nations. Cet accent mis sur la manifes-
tation (ou théophanie) du Christ est un trésor que nous vous offrons, frères et sœurs 
du monde entier.



« Nous avons vu son astre à l’Orient
et nous sommes venus lui rendre hommage »

Mt 2,2

Jésus étant né à Bethléem de Judée, au temps du roi Hérode, voici que des 
mages venus d’Orient arrivèrent à Jérusalem et demandèrent : « Où est le 
roi des Juifs qui vient de naître ? Nous avons vu son astre à l’Orient et nous 
sommes venus lui rendre hommage. »

À cette nouvelle, le roi Hérode fut troublé, et tout Jérusalem avec lui. 

Il assembla tous les grands prêtres et les scribes du peuple, et s’enquit auprès 
d’eux du lieu où le Messie devait naître. 

« À Bethléem de Judée, lui dirent-ils, car c’est ce qui est écrit par le prophète : 

Et toi, Bethléem, terre de Juda, tu n’es certes pas le plus petit des chefs-lieux de 
Juda : car c’est de toi que sortira le chef qui fera paître Israël, mon peuple. » 

Alors Hérode fit appeler secrètement les mages, se fit préciser par eux 
l’époque à laquelle l’astre apparaissait, et les envoya à Bethléem en disant : 
« Allez vous renseigner avec précision sur l’enfant ; et, quand vous l’aurez 
trouvé, avertissez-moi pour que, moi aussi, j’aille lui rendre hommage. »

Sur ces paroles du roi, ils se mirent en route ; et voici que l’astre, qu’ils avaient 
vu à l’Orient, avançait devant eux jusqu’à ce qu’il vînt s’arrêter au-dessus de 
l’endroit où était l’enfant. 

À la vue de l’astre, ils éprouvèrent une très grande joie. 

Entrant dans la maison, ils virent l’enfant avec Marie, sa mère, et, se proster-
nant, ils lui rendirent hommage ; ouvrant leurs coffrets, ils lui offrirent en pré-
sent de l’or, de l’encens et de la myrrhe. 

Puis, divinement avertis en songe de ne pas retourner auprès d’Hérode, ils se 
retirèrent dans leur pays par un autre chemin.

Évangile



- Mardi 18 janvier -

« Nous avons vu son astre à l’Orient »
Mt 2,2

« Aide-nous à nous lever et conduis-nous vers ta lumière parfaite »

	) 2e Épître à Timothée 1,7-10  
Ce n’est pas un esprit de peur que Dieu nous a donné

Réflexion
Dans ce monde fragile et incertain, nous cherchons une lumière, une lueur d’espoir 
dans le lointain. Quand le mal nous entoure, nous aspirons au bien. Nous le cherchons 
en nous, mais nous sommes si souvent accablés par notre faiblesse que nous perdons 
espoir.

Notre confiance repose dans le Dieu que nous adorons. Le Seigneur lui-même est la 
lumière au milieu de nous. Cela dépasse toutes nos attentes. Le don que Dieu nous 
a fait est un « esprit de force et d’amour ». Ce n’est pas grâce à nos propres forces et 
capacités que nous sommes conduits sur le chemin de cette lumière parfaite mais par 
l’Esprit Saint de Dieu.

Dans les ténèbres où erre l’humanité, l’astre d’Orient a brillé. En lui, nous voyons une 
lumière qui pénètre l’obscurité profonde nous séparant les uns des autres. La lumière 
de cette étoile ne s’est pas répandue uniquement en un moment particulier de l’his-
toire, mais elle continue de resplendir et de changer la face des temps. À travers les 
âges et depuis que l’étoile est apparue pour la première fois, le monde a appris à 
connaître à travers la vie des disciples du Christ l’espérance qu’inspire le Saint-Esprit. 
Ceux-ci témoignent de l’oeuvre de Dieu au cours des temps et de la présence inaltérée 
de l’Esprit Saint.

Au travers du temps le Ressuscité continue de resplendir.

Le désir de surmonter les ténèbres qui nous divisent nous invite à prier et oeuvrer pour 
l’unité des chrétiens.

Prière
Seigneur Dieu, illumine notre chemin de la lumière du Christ qui avance devant nous 
et nous conduit. Éclaire-nous et demeure en nous. Guide-nous et fais-nous décou-
vrir une petite crèche dans notre coeur où dort encore une grande lumière. Toi qui 
as fait surgir la lumière, nous te rendons grâces pour le don de cette étoile que rien 
n’estompe, Jésus Christ, notre Seigneur et Sauveur. Puisse-t-il être un phare pour nous 
pèlerins. Guéris nos divisions et fais-nous progresser vers la lumière afin que nous puis-
sions trouver en lui notre unité. Amen.

https://diocese44.fr/wp-content/uploads/2022/01/sduc-01_2e-Epitre-a-Timothee-1-7-10.pdf


- Mercredi 19 janvier -

Où est le roi des Juifs qui vient de naître ?

« L’humilité, pour faire tomber les murs et construire avec amour »

	) Épître aux Philippiens 2,5-11  
Comportez-vous entre vous, comme on le fait en Jésus Christ

Réflexion
Pour Jérémie, les rois d’Israël sont de mauvais guides car ils ont divisé et dispersé leur 
peuple. Sous leur règne, des nations ont été détruites et leurs habitants poussés à l’exil. 
Au lieu de cela, le Seigneur promet un roi qui sera un berger et « règnera avec compé-
tence, défendra le droit et la justice dans le pays » et rassemblera les membres de son 
troupeau.

Ce n’est qu’en Christ que nous avons vu l’exemple d’un roi ou d’un chef agissant selon 
le cœur de Dieu. Appelés à le suivre, nous sommes également invités à faire nôtre la 
manière dont il règne en serviteur dans le monde et dans l’Église. Le Christ ne détruit ni 
ne divise mais édifie et rassemble à la gloire du nom de Dieu. Il est celui qui vient pour 
servir et non pour être servi, et ses disciples sont appelés à faire de même.

Aujourd’hui, une partie des habitants du Moyen-Orient est contrainte à l’exil car « la 
justice et la droiture » sont devenus des denrées rares, non seulement dans cette ré-
gion mais dans le monde entier. Pourtant, notre espérance demeure immuable, même 
si autour de nous « des nations grondent » et « des royaumes sont ébranlés ».

Les dirigeants, tant dans le monde que dans l’Église, ont la responsabilité de rassem-
bler plutôt que de disperser ou diviser le peuple de Dieu. L’ambition, le désir de pou-
voir et le profit personnel sont à l’origine de toutes ces divisions affligeant le monde 
et l’Église. En œuvrant en faveur de l’équité, de la justice et de la paix pour le bien de 
tous, nous témoignons humblement du roi berger et amenons d’autres êtres humains 
à vivre en sa présence.

Prière
Dieu qui est notre seul refuge et notre seule force, nous te glorifions car tu es un Dieu 
juste et bon. Nous confessons devant toi que nous convoitons souvent les modèles 
que nous offrent les dirigeants du monde. Aide-nous à chercher notre Seigneur Jésus 
Christ non pas dans les palais des puissants mais dans l’humble crèche, et à l’imiter 
dans sa bienveillance. Encourage-nous à faire de la place en nous pour nous accueillir 
les uns les autres, selon ta volonté. Nous te le demandons au nom du Christ, qui règne 
avec toi et le Saint-Esprit dans la gloire pour les siècles des siècles. Amen

https://diocese44.fr/wp-content/uploads/2022/01/sduc-02_Epitre-aux-Philippiens-2-5-11.pdf


- Jeudi 20 janvier -

À cette nouvelle, le roi Hérode fut troublé,  
et tout Jérusalem avec lui

« La présence du Christ bouleverse le monde »

	) 20 Épître aux Thessaloniciens 2,13-17  
Quant à nous, nous devons continuellement rendre grâce à Dieu pour vous

Réflexion
Le Seigneur est venu parmi nous. L’avènement du Christ perturbe les manières du 
monde. Contrairement à tant de dirigeants nationaux, le Seigneur est venu dans l’hu-
milité dénoncer le mal de l’injustice et de l’oppression qui va de pair avec le désir de 
pouvoir et de réussite sociale.

L’avènement de Jésus appelle à la conversion du cœur et à la transformation de la vie, 
afin que les hommes et les femmes soient libérés de tout ce qui les déshumanise et est 
cause de leur désespoir. Jésus nous montre que Dieu est avec ceux qui souffrent car 
chaque personne a droit au respect en tant qu’enfant bien-aimé de Dieu. 

Aussi la présence de Jésus sème-t-elle le trouble, précisément parce que le Christ fait 
tanguer la barque de ceux qui négligent le bien commun. Mais pour ceux qui œuvrent 
pour la paix et l’unité, la venue du Christ est porteuse de lumière et d’espérance.

La Bonne Nouvelle est que Dieu nous est fidèle, qu’il nous affermit sans cesse et nous 
protège du mal, nous incite à travailler pour le bien des autres, en particulier ceux qui 
vivent dans les ténèbres de la souffrance, de la haine, de la violence et de la douleur.

Prière
Seigneur, tu nous as conduits des ténèbres à Jésus. Tu as fait resplendir l’étoile de l’es-
pérance dans notre vie. Aide-nous à être unis dans notre engagement à instaurer ton 
Royaume d’amour, de justice et de paix, et à être ainsi la lumière de l’espérance pour 
tous ceux qui vivent dans l’obscurité du désespoir et de la désillusion.

Prends-nous par la main, Seigneur, pour que nous puissions te suivre dans notre vie 
quotidienne. Tandis que nous marchons à ta suite, fais disparaître notre peur et notre 
angoisse. Fais briller ta lumière sur nous et enflamme nos cœurs afin que ton amour 
nous envahisse de sa chaleur. Élève-nous vers toi, toi qui as renoncé à toi-même pour 
notre salut, afin que notre vie te glorifie, Père, Fils et Saint-Esprit. Amen.

https://diocese44.fr/wp-content/uploads/2022/01/sduc-03_2e-Epitre-aux-Thessaloniciens-2-13-17.pdf


- Vendredi 21 janvier -

Et toi, Bethléem ?... tu n’es pas le plus petit  
des chefs-lieux

« De quoi manquons-nous ? »

	) Psaumes 23 Le Seigneur est mon berger
	) Évangile de Luc 12,32-40 Sois sans crainte, petit troupeau

Réflexion
C’est de la petite et humble ville de Bethléem que le Seigneur, le Fils de Dieu, est entré 
dans le monde. De Marie il a pris chair et a choisi de vivre son humanité dans l’ombre 
et la simplicité. Il s’est fait semence pour le champ, levain pour la pâte, rayon de lumière 
frêle pour nos yeux, et cette lumière a envahi la terre tout entière. De l’obscurité nous 
est né un souverain, le berger et gardien de nos âmes. 

Bien que de peu d’importance parmi les grandes tribus de Judée, Bethléem a été ma-
gnifiée par la naissance du Berger de tous les bergers, le Roi de tous les rois. Bethléem, 
qui signifie « maison du pain », peut être considérée comme une métaphore de l’Église 
qui apporte au monde le pain de vie. L’Église est appelée à être le lieu où les pauvres, 
ceux qui sont sans pouvoir, les plus petits, sont les bienvenus car en elle chacun a sa 
place et ce sont tous ces grains rassemblés qui forment la récolte.

Le monde aujourd’hui est marqué par l’instabilité politique, d’une croissante culture 
de la cupidité et des abus de pouvoir. Des chrétiens du au Moyen-Orient et d’ailleurs 
sont victimes de persécutions et se sentent mis en marge de la société, vivant dans 
la crainte de la violence et de l’injustice. Mais ils n’ont pas peur parce que le Berger 
marche avec eux. En lui, ils trouvent un modèle d’humilité, ils entendent son appel à 
surmonter les divisions et à être unis en un seul troupeau. Bien que peu nombreux, les 
chrétiens du Moyen Orient sont ancrés dans l’espérance.

Prière
Ô Bon Pasteur, les divisions au sein de ton petit troupeau contristent ton Esprit Saint. 
Pardonne nos faibles efforts et notre lenteur à faire ta volonté. Donne-nous des ber-
gers vertueux, selon ton propre cœur, qui sachent reconnaître le péché de division et 
conduire les Églises avec justice et sainteté, vers l’unité en toi. Nous te le demandons, 
Seigneur, écoute notre prière. Amen.

https://diocese44.fr/wp-content/uploads/2022/01/sduc-04-01_Psaumes-23.pdf
https://diocese44.fr/wp-content/uploads/2022/01/sduc-04-02_Evangile-de-Luc-12-32-40.pdf


- Samedi 22 janvier -

« Et voici que l’astre, qu’ils avaient vu à l’Orient, 
avançait devant eux »

« Guidés par l’unique Seigneur »

	) Exode 13,20-22 Ils partirent de Soukkoth et campèrent à Etam
	) Évangile de Matthieu 2,7-10 Alors Hérode fit appeler secrètement les mages

Réflexion
Les écritures nous rappellent fréquemment que le Seigneur Dieu marche avec son peuple, 
le protège et veille sur lui jour et nuit. Cependant, le chemin n’est pas toujours direct : tan-
tôt, nous sommes amenés à revenir sur nos pas, tantôt à revenir par une autre route. Mais 
tout au long de notre marche, nous pouvons être sûrs que Dieu, qui « ne somnole ni ne 
dort », nous protège par crainte que nos pieds ne glissent et que nous ne tombions.

Même dans les plus profondes ténèbres, la lumière de Dieu est avec nous. Il est lumière 
qui guide toutes les nations, gloire de Dieu dans le monde, source de vie divine, scel-
lant une nouvelle alliance par son sang.

La voie à suivre pour parvenir à l’unité et à une union plus étroite avec le Christ n’est 
pas toujours clairement visible. Dans nos efforts sincères pour construire nous-mêmes 
l’unité, il est hélas facile de perdre de vue le message fondamental des Écritures : Dieu 
n’abandonne pas son peuple, même dans l’échec et la division. Ceci est non seulement 
un message d’espoir pour les chrétiens mais aussi pour le monde entier. Comme nous 
le rappelle le récit des Mages, c’est grâce à l’éclat de cette étoile que Dieu nous guide 
tous, qui que nous soyons, vers le Christ, lumière du monde.

Dieu envoie le Saint-Esprit dont la lumière nous permet de voir avec les yeux de la foi 
la vérité du divin Enfant, et d’entendre l’appel à l’unité et à la réconciliation de toutes 
choses en Lui. Cet Esprit nous conduit des ténèbres et de la douleur à la lumière du 
Christ et à la vie.

Prière
Ô Seigneur, Dieu notre Père, tu as envoyé l’étoile pour conduire les Mages à ton Fils 
unique. Fais grandir notre espérance en toi et fais-nous ressentir à tout moment que tu 
marches à nos côtés, que tu veilles sur ton peuple. Apprends-nous à nous laisser gui-
der par ton Esprit Saint, aussi étrange soit le chemin, afin qu’il nous conduise à l’unité 
en Jésus Christ, lumière du monde. Ouvre nos yeux à ton Esprit et affermis-nous dans 
la foi, afin que nous puissions confesser que Jésus est Seigneur, et que nous puissions 
l’adorer et nous réjouir en lui comme les Mages le firent à Bethléem. Accorde-nous ces 
bénédictions au nom de ton Fils Jésus Christ. Amen.

https://diocese44.fr/wp-content/uploads/2022/01/sduc-05-01_Exode-13-20-22.pdf
https://diocese44.fr/wp-content/uploads/2022/01/sduc-05-02_Evangile-de-Matthieu-2-7-10.pdf


- Dimanche 23 janvier -

« Ils virent l’enfant avec sa mère, Marie. Ils tombèrent 
à genoux pour se prosterner devant l’enfant »

Mt 2,11

« Réunis en adoration autour de l’unique Seigneur »

	) Matthieu 28,16-20 Les onze disciples se rendirent en Galilée

Réflexion
Lorsque les Rois Mages arrivèrent de leurs pays lointains à Bethléem et virent l’enfant 
avec sa mère, ils se prosternèrent devant lui. Cependant, voyons-nous ? Sommes-nous 
saisis ? Tombons-nous vraiment en adoration ? Combien de fois regardons-nous sans 
voir, nos yeux restant aveugles à la présence de Dieu ? Comment pouvons-nous adorer 
en vérité si nous ne voyons pas d’abord ? 

Dans notre vision étroite, trop souvent nous ne percevons que nos désaccords confus, 
oubliant qu’un seul Seigneur a accordé à tous sa grâce salvatrice et que nous avons 
part à l’unique Esprit qui nous conduit à l’unité. Fréquemment rendus sourds par 
notre orgueil, nous obéissons à nos propres lois et traditions humaines et négligeons 
l’amour que nous sommes appelés à partager en tant que peuple justifié par le sang 
du Christ, dans une foi commune en Jésus, notre Sauveur.

En tant que communautés animées par le Saint-Esprit, nos Églises nous invitent à 
prendre ensemble la route menant à l’enfant Jésus pour lui rendre hommage comme 
un seul peuple. L’Esprit de compassion nous guide les uns vers les autres et, ainsi réu-
nis, nous conduit tous vers notre unique Seigneur. Ce n’est qu’en suivant ce guide que 
nous pourrons « adorer en esprit et en vérité ». Notre avenir en Dieu est un avenir 
d’unité et d’amour ; notre cheminement vers ce but doit refléter cette même vérité 
d’unité en Christ.

Prière
Dieu de compassion, tu as donné aux aveugles de te reconnaître comme leur Sauveur, 
donne-nous de nous repentir. Dans ta miséricorde, dessille nos yeux et fais que nous 
t’adorions, toi qui es notre Dieu et Rédempteur. Malgré notre douleur et la gravité de 
nos péchés, accorde-nous de t’aimer de tout notre cœur. Puissions-nous marcher en-
semble, guidés par ta lumière, d’un seul cœur et d’un même esprit, comme le firent les 
tout premiers disciples. Que la grâce de notre Seigneur Jésus Christ soit sur nous, pour 
qu’ensemble nous chantions ta gloire dans la communion de l’Esprit Saint et que nous 
témoignions de toi à tous ceux qui nous entourent. Amen.

https://diocese44.fr/wp-content/uploads/2022/01/sduc-06_Matthieu-28-16-20.pdf


- Lundi 24 janvier -

« Ouvrant leurs coffrets, ils lui offrirent 
en présent de l’or, de l’encens et de la myrrhe »

(Mt 2,11)

« Les dons de la communion »

	) Matthieu 6,19-21 Ne vous amassez pas des trésors sur la terre

Réflexion
Dans notre pèlerinage vers Bethléem, la ville du pain, nous contemplons les sages 
venus rendre hommage à l’Enfant Jésus. Ils ouvrirent leurs trésors et offrirent à l’Enfant 
Roi l’or, l’encens et la myrrhe. Nos divisions historiques, notre fixation aveugle sur les 
règles et les rituels, et notre intérêt pour les choses du monde, nous ont séparés. Quels 
présents avons-nous donc préparés pour les offrir au roi qui vient illuminer notre vie et 
nous conduire à la grâce de l’unité ?

Nous savons que Dieu ne veut pas de nos richesses ni de nos offrandes d’holocaustes 
mais que sa puissance agit à travers notre pauvreté : « De l’or ou de l’argent, je n’en ai 
pas ». Le Seigneur désire que nos cœurs battent et aiment : des cœurs pleins d’amour 
pour lui et pour nos frères et sœurs en Christ dont nous sommes séparés ; des cœurs 
débordant d’actes de miséricorde ; des cœurs vraiment pénitents et désireux de chan-
gement. Préparons alors pour lui le don d’un cœur plein d’amour. S’agenouiller pour 
l’adoration exige des cœurs contrits du péché qui nous divise, et obéissants à celui 
que nous servons. Cette obéissance ravive, guérit et réconcilie tout ce qui est brisé ou 
blessé en nous, autour de nous et entre les chrétiens.

Le Christ a déjà donné l’unité à son Église. Notre communion s’accroît lorsque nous 
partageons les grâces reçues par nos différentes traditions et quand nous reconnais-
sons que le Seigneur est l’unique source de tous nos dons.

Prière
Ô Dieu, à toi louange, gloire et action de grâces. L’épiphanie de ton fils au baptême de Jean (Mt 
4,17) Te révèle à ceux qui depuis longtemps espéraient ta venue et à ceux qui ne t’attendaient 
pas. Tu connais la souffrance qui nous entoure, la douleur causée par nos divisions. Tu vois le 
monde qui lutte et la situation qui aujourd’hui se détériore au Moyen-Orient – le lieu où tu as 
choisi de naître et qui a été sanctifié par ta présence. Nous t’en prions : fais que nos cœurs et 
nos esprits puissent te connaître. Alors que nous nous joignons aux mages venus de loin, nous 
prions pour que tu ouvres nos cœurs à ton amour et à l’amour de nos frères et sœurs autour 
de nous. Donne-nous la volonté et les moyens d’œuvrer à la transformation de ce monde et de 
nous offrir mutuellement des dons qui puissent nourrir notre communion. Accorde-nous tes 
dons et tes bénédictions sans fin. Accueille notre prière au nom de ton Fils Jésus Christ, qui vit 
et règne avec toi et le Saint-Esprit. Amen.

https://diocese44.fr/wp-content/uploads/2022/01/sduc-07_Matthieu-6-19-21.pdf


- Mardi 25 janvier -

« Ils se retirèrent dans leur pays par un autre chemin »
(Mt 2,12)

« Au-delà des sentiers habituels de la séparation, 
sur les chemins nouveaux de Dieu »

	) Jérémie 31,33 L’alliance que je conclurai avec le peuple d’Israël 
	) Épître aux Ephésiens 4,21b-24 En tant que chrétiens, selon la vérité 

qui est en Jésus, renoncez à votre conduite passée
	) Évangile de Matthieu 11,25-29 O Père, Seigneur du ciel et de la terre, 

je te loue d’avoir révélé aux tout-petits ce que tu as caché aux sages et aux 
personnes instruites.

Réflexion
Nous ne savons pas ce que pensaient les sages – eux qui étaient experts en astronomie et en 
navigation – lorsqu’ils furent avertis de retourner dans leur pays par un autre chemin. Peut-
être furent-ils déroutés mais cette même lumière qui illuminait leurs pas leur montrait qu’il 
existait une autre route, une autre possibilité. Ils étaient appelés à changer de direction.

Nous sommes souvent entravés par nos manières d’agir habituelles et notre vision du monde. 
Lorsque ces chemins, ces « routes » sont impraticables, nous nous demandons comment aller de 
l’avant et poursuivre le voyage. La divine providence de Dieu est toujours là pour nous montrer 
qu’une autre voie nous est ouverte. Dieu est là pour renouveler son alliance et nous faire sur-
monter l’égarement ressenti lorsque nous rencontrons un obstacle. Nous devons simplement 
avoir confiance en l’Éternel, qui nous a donné la lumière et peut toujours trouver une manière 
d’aller de l’avant quand les chemins qui nous sont familiers sont impraticables. Un nouveau 
départ est toujours possible lorsque nous sommes disposés et ouverts à l’action de l’Esprit.

Sur les anciens chemins, les communautés chrétiennes se sont éloignées les unes des autres. 
Le long des nouveaux sentiers où Dieu les guide, les chrétiens sont appelés à marcher en-
semble et à devenir des compagnons de pèlerinage. Trouver ces nouvelles routes exige discer-
nement, humilité et courage. L’heure est à la conversion et à la réconciliation.

Prière
Dieu miséricordieux, quand nous ne connaissons qu’un seul chemin et que nous pensons 
devoir le prendre à nouveau, quand nous croyons que toutes les routes sont bloquées et que 
nous cédons au désespoir, tu es toujours là. Tu es le Dieu des nouvelles promesses. Tu es là et 
ouvres un nouveau chemin devant nous, un chemin pour nous inattendu. Nous te rendons 
grâces car tu dépasses nos attentes. Nous te rendons grâces pour ta sagesse qui dépasse notre 
compréhension. Nous te rendons grâces pour ton Esprit qui nous devance sur les chemins 
de l’Unité. Si nous cherchons sur nos cartes et ne trouvons pas notre route, nous te trouvons 
toujours, toi qui nous guides sur un chemin parfait. Par Jésus Christ notre Seigneur et dans la 
communion de l’Esprit Saint, puisses-tu nous reconduire toujours à toi. Amen.

https://diocese44.fr/wp-content/uploads/2022/01/sduc-08-01_Jeremie-31-33.pdf
https://diocese44.fr/wp-content/uploads/2022/01/sduc-08-02_Epitre-aux-Ephesiens-4-21b-24.pdf
https://diocese44.fr/wp-content/uploads/2022/01/sduc-08-03_Evangile-de-Matthieu-11-25-29.pdf

